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Lettre aux Amis du 8 mai 2022   

 

Mardi 3 mai 2022 

A 17h10, Je prends le vol AF 566 pour Beyrouth. A l’aéroport de Charles De Gaule je 

découvre un avion Boeing 777-220, de 366 sièges tous occupés. Et c’est le troisième 

vol Paris-Beyrouth pour aujourd’hui. En parlant avec les passagers, j’ai compris qu’ils 

sont, dans leur grande majorité, des musulmans et qu’ils viennent de l’Amérique – 

États-Unis et du Canada – pour fêter le Fitr en famille et participer aux élections 

législatives du 15 mai prochain.  

A 22h20, l’avion se pose à Beyrouth, en même temps que dix autres avions provenant 

d’autres destinations. Nous avons attendu 50 minutes pour récupérer nos valises, 

tellement il y avait du monde. Mais tout s’est passé dans le calme et les Libanais se 

côtoyaient  dans une atmosphère fraternelle. C’est le Liban !  

 

Mercredi 4 mai 2022  

9h00 : Je suis à Bkerké pour la réunion mensuelle de l’assemblée des évêques 

maronites sous la présidence de Sa Béatitude le Patriarche Cardinal Béchara Raï.  

Après la prière, Sa Béatitude me demande de lire le compte-rendu de la réunion 

précédente, avant de présenter les points prévus à l’ordre du jour.  

C’est d’abord S. Exc. Mgr Michel Aoun, évêque de Jbayl et président du Comité 

Exécutif de l’APECL et du Comité chargé de préparer la visite de Sa Sainteté le Pape 

François au Liban les 12 et 13 juin prochain, qui fait le point sur l’avancement des  

préparatifs. Il a précisé qu’il coordonnait avec le Comité national présidé par le 

ministre du tourisme, M. Walid Nassar, et qu’ils ont reçu la semaine dernière les 

membres du Comité venu du Vatican pour mettre au point les derniers détails. Il a 

noté cependant que le Vatican n’a pas encore annoncé définitivement la visite car on 

attend les dernières nouvelles de la santé du Saint Père qui devrait subir une opération 

au genou.  

J’ai présenté ensuite le programme de la visite de Son Eminence le Cardinal Mario 

Grech, Secrétaire général du Synode des Évêques, au Liban du lundi 30 mai au lundi 6 

juin prochain pour accompagner le processus synodal dans l’Église du Liban. Il sera 

suivi par Son Eminence le Cardinal Marcello Semeraro, Préfet de la Congrégation des 

Saints, qui présidera la béatification des deux Capucins martyrs, Melki et Saleh, le 

samedi 4 juin.  

Nous avons ensuite longuement discuté de la situation actuelle de notre peuple et du 

Liban à la veille des élections législatives qui auront lieu les vendredi 6 et dimanche 8 

mai pour les Libanais à l’étranger et le dimanche 15 mai pour les résidents.       

Le communiqué final que nous avons publié à la fin de la réunion donne le ton :  

 

« 1-Les Pères dénoncent le fait que les responsables ne cessent de remettre à plus 

tard la mise en application des réformes nécessaires pour que la collaboration entre 

le Liban et le Fonds Monétaire International FMI se concrétise. Ceci profitera au  

Liban et contribuera à la mise en œuvre du plan de redressement économique qui 

relèvera le pays de ses épreuves.  

2- Les Pères insistent de nouveau sur le devoir des responsables de faciliter le 

déroulement des élections législatives le 15 de ce mois, de manière à ôter tous les 
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obstacles et libérer la volonté des électeurs et des candidats de toutes les pressions.  

Ils encouragent tous les citoyens à se présenter en masse aux urnes pour accomplir  

leur devoir constitutionnel en toute conscience et renouveler leur engagement 

national sincère, en vue d’opérer le changement espéré et de sortir le pays de la 

faillite et de l’effondrement qui le menacent.  

3- Les Pères mettent en garde contre le phénomène des incidents sécuritaires qui se 

propage et se déplace d’une région à l’autre, notamment les meurtres qui ont lieu 

presque quotidiennement. Ils implorent les responsables concernés à considérer les  

conséquences qui en découlent et apprécient les efforts déployés par les forces de 

l’Armée et de la Sécurité intérieure qui veillent à contrôler la situation sur le terrain 

avec les moyens limités qu’elles possèdent.  

4- Les Pères présentent leurs condoléances aux familles des victimes du bateau noyé 

sur les côtes de Tripoli. Cet incident pousse les responsables à prendre des mesures 

urgentes et immédiates, là où il y a besoin, pour sortir le pays et le peuple de la crise 

multiple dont ils souffrent, et pour dissuader et réprimer les contrebandes de 

passeurs de tout genre, notamment les hommes, en profitant de la pauvreté et du 

désespoir des gens et en exposant leurs vies aux dangers de mort.   

5- Les Pères félicitent leurs confrères des Églises sœurs qui suivent le calendrier 

julien pour la fête de la Résurrection glorieuse, implorant Notre Seigneur Jésus 

Christ vainqueur de la mort de répandre la paix dans les cœurs de tous les fidèles 

au Liban et dans le monde. Ils félicitent également leurs frères musulmans pour la 

fête du Fitr espérant que leur carême sera exaucé auprès de Dieu, Grand et Tout 

Puissant, et aboutira au salut du Liban de sorte à ce qu’il reprenne son rôle  

conciliant et civilisé dans le concert des nations.  

6- L’Église consacre le mois de mai pour la vénération de la Très Sainte Vierge 

Marie et rend gloire à Dieu le Père pour l’avoir choisie depuis l’éternité Mère de 

son Fils incarné dans la plénitude des temps pour sauver l’homme par sa mort et sa 

résurrection. Ils appellent leurs filles et fils à a vivre ce mois dans la prière, le 

détachement et les actes de charité, implorant Dieu d’accorder à l’humanité la 

miséricorde, la joie et la paix ».      

 

Jeudi 5 mai 2022  

9h30-12h00 : je suis à la réunion du Comité Exécutif de l’APECL pour la préparation 

de la visite de sa Sainteté le Pape François au Liban.  

S. Exc. Mgr Michel Aoun nous a mis au courant du travail des différents comités : 

liturgique, logistique, économique, informationnel, et de celui du Comité National.  

Les étapes principales prévues :  

Le dimanche 12 juin : arrivée vers 11h30 ; accueil officiel à l’aéroport ; une halte au 

lieu de l’explosion du port de Beyrouth pour l’angélus et un message du Liban au 

monde ; déjeuner à la Nonciature ; rencontre avec les officiels au Palais présidentiel 

de Baabda ; puis la Messe sur la place adjacent le port de Beyrouth.  

Lundi 13 juin : visite à N.D. du Liban de Harissa ; rencontre avec les Patriarches et 

Evêques à Bkerké, puis avec le clergé ; déjeuner au cœur de Beyrouth avec des 

personnes démunies et des sans abri ; rencontre avec les familles des victimes de 

l’explosion du port ; rencontre avec les jeunes.   
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Il nous a expliqué que le comité venu du Vatican a essayé de réduire au maximum les 

déplacements du Saint Père à cause de sa santé précisant qu’il faut continuer la 

préparation tout en mettant en vue l’alternative du renvoi de la visite.   

 

Vendredi 6 mai 2022  

Le coup d’envoi des élections des Libanais résidant à l’étranger a été lancé ce matin 

en Iran et dans 9 pays arabes (Arabie Saoudite, Koweït, Qatar, Bahreïn, Oman, Irak, 

Jordanie, Syrie et Egypte)  où le vendredi est un jour chômé. 30.390 sont inscrits.  

A 23h50, le ministère des Affaires étrangères, qui dirige le scrutin en présence 

d’observateurs de l’Union européenne et de l’Association Libanaise pour la 

Démocratie des Élections (LADE), a fourni le taux de participation : 58,9%, un chiffre 

inférieur à celui de 2018 (qui était de 65%) mais supérieur aux pronostics.  

Dimanche, ce sera le tour des Émirats Arabes Unis, de l’Australie et des pays d’Asie, 

d’Afrique, d’Europe et d’Amérique.  

 

Samedi 7 mai 2022  

8h30-13h00 : J’ai présidé la réunion mensuelle des prêtres du diocèse au monastère de 

Notre-Dame de Mayfouq, dans la montagne, à côté de l’ancien siège patriarcal d’Elige 

qui a accueilli 13 patriarches maronites (de 1120 à 1444).  

Après la prière liturgique du mois de Marie, j’ai adressé un message aux prêtres 

intitulé « Reste avec nous car le soir vient et la journée est déjà avancée » (Luc 24,29).  

« J’imagine que nous marchons aujourd’hui, comme les deux disciples d’Emmaüs, 

désemparés, désespérés, tristes, à cause de ce qui nous arrive après les longues 

années de guerre et leurs conséquences à tous les niveaux : spirituel, ecclésial, 

social, vital, économique et politique. Nous sommes ainsi passés d’une vie de bien-

être et d’abondance à une vie pauvre et indigente, de l’ordre au désordre, du respect 

des lois à la transgression de toutes les lois, du respect de l’Etat au pouvoir des 

mini-Etats, de la fidélité dans le service public au clientélisme, de l’honnêteté à la 

corruption …  

‘Nous espérions que Jésus Christ allait nous délivrer car il était un prophète 

puissant en action et en parole devant Dieu et devant tout le peuple’ (Luc 24, 19-

21). Mais il a disparu de nos yeux après avoir été livré, condamné à mort et crucifié. 

Et la résurrection pour notre Liban, pour notre peuple et pour notre Eglise, nous 

l’attendons toujours !  

Nous voici porter la croix avec Jésus depuis 47 ans, marcher avec Lui vers le 

Golgotha, être condamnés à mort, et sacrifiés à plusieurs reprises ; et nous 

attendons toujours la résurrection !  

Mais Jésus est présent au milieu de nous, comme il l’avait promis. Il marche avec 

nous, écoute nos doléances, entend nos soupirs et comprend notre désespoir. Il nous 

réprimande disant : ‘Esprits sans intelligence, cœurs lents à croire tout ce qu’ont 

déclaré les prophètes’ (Luc 24, 25), et tout ce qu’a promis Dieu le Père et a accompli 

le Fils Jésus par sa mort et sa résurrection ! ‘Ne fallait-il pas que le Christ souffrit 

cela pour entrer dans sa gloire ?’ (Luc 24, 26). Nous n’entrerons pas dans la gloire 

sans avoir passé par la souffrance !  

Ressentons-nous la présence de Jésus parmi nous et comprenons-nous son 

enseignement qui nous est donné tous les jours dans l’Eucharistie que nous 
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célébrons et à travers son Evangile que nous devrons porter aux fidèles pour  

témoigner de sa mort et de sa résurrection et œuvrer pour notre résurrection ? Ou 

bien  nos ‘yeux sont-ils empêchés de le reconnaître’ ? (Luc 24, 16).    

Est-ce que la peur continue d’habiter nos cœurs et de nous paralyser ?  

Invitons Jésus en lui disant : Reste avec nous car le soir vient et la journée est déjà 

avancée ; car le soleil de Ta lumière a disparu de notre monde et nous vivons 

désormais dans les ténèbres d’une longue nuit !  

Mais n’est-il pas venu le temps de Te reconnaître alors que Tu prends le pain avec 

nous tous les jours, tu rends grâce, Tu le romps, Tu le bénis et Tu nous le donne en 

disant : Faites ceci en mémoire de moi ?   

N’est-il pas venu le temps de sortir de notre solitude, de nous libérer de la peur, 

pour partir à l’instant même annoncer la Bonne nouvelle de la résurrection à nos 

fidèles et nos concitoyens ?  

N’est-il pas venu le temps pour sortir avec notre Église à la recherche de nos fils et 

filles et nos concitoyens, proches et lointains, ployant sous le seuil de la pauvreté ou 

désespérés, pour les écouter et leur porter l’espérance que le Christ est bien 

ressuscité ?    

Nous sommes en parcours synodal et le pape François nous dit : « Soit nous 

marchons ensemble, soit nous ne pouvons pas marcher » (6 mai 2022).  

Il viendra bientôt nous rendre visite au Liban pour reprendre ses appels à nous 

Chrétiens et Libanais et nous dire : ‘Comme le cèdre, puisez aux profondeurs de vos 

racines du vivre ensemble pour redevenir un peuple solidaire’. ‘N’abandonnez pas 

vos maisons et votre héritage ! Ne brisez pas le rêve de ceux qui ont cru en l’avenir 

d’un pays beau et prospère’. ‘Le Liban est un petit-grand pays, mais il est 

davantage : il est un message universel de paix et de fraternité qui se lève du 

Moyen-Orient ».  

Confions donc notre ministère et notre mission à Dieu par l’intercession de Marie 

en ce mois de mai et continuons de prier et de témoigner de l’espérance à nos 

jeunes qui attendent de nous, prêtres et évêques, un encouragement et une 

proximité ! »   

Nous avons poursuivi, dans un deuxième temps, les sessions de formation 

permanente, avec le Père Paul Nahed, (du diocèse d’Antélias, docteur en théologie 

biblique et secrétaire du Comité patriarcal central pour le parcours synodal dans 

l’Église maronite), qui nous a entretenus sur « Le prêtre : figure de l’espérance 

chrétienne ». Et à 13h00, nous avons terminé par un déjeuner fraternel.  

A 18h30, j’ai accueilli à l’évêché un groupe de volontaires de l’Œuvre d’Orient au 

Liban : Mathilde, Victoire, Dauphine, Guillaume et François.  

Ils ont retrouvé à l’évêché les jeunes prêtres, Marcelino Assal et Edgard Harb, ainsi 

que l’aîné de nos prêtres, Pierre Khalifé.  

Nous avons dîné ensemble et nous avons échangé nos expériences et nos points de vue 

sur notre engagement chrétien, au Liban et en France, au service de l’Eglise et de la 

société.   

Ils nous ont parlé de leur mission au Liban dans les institutions éducatives où ils 

rendent un grand service à nos enfants et à nos jeunes. Ils ont exprimé leur joie d’être 

auprès des Libanais en cette période critique, de partager avec eux, notamment avec 
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les jeunes, leurs préoccupations quotidiennes mais aussi leur espérance, et de pouvoir 

confirmer l’amitié séculaire franco-libanaise.  

J’ai moi-même redis ma reconnaissance, ainsi que celle de mon Église et de mon 

peuple, à l’Œuvre d’Orient, à ses directeurs, ses amis et ses volontaires, qui se 

dévouent, depuis près de 170 ans, au service de leurs frères Chrétiens d’Orient.  

Ils passeront le week-end chez nous, participeront demain dimanche à la Messe à 

l’évêché et visiteront, avec le Père Edgard, Tannourine, dans la montagne, et auront 

une randonnée dans la forêt des cèdres.        

 

Dimanche 8 mai 2022    

Les Libanais de la diaspora sont appelés aux urnes en cette longue journée électorale. 

Ils sont répartis dans 48 pays, de l’Australie, aux Emirats Arabes Unis, aux États-Unis 

et au Canada. Il faudra attendre demain pour avoir les résultats du taux de 

participation.  

A Bkerké, Sa Béatitude le Patriarche Cardinal Raï a appelé, dans son homélie 

dominicale, « les citoyens de la diaspora à se présenter massivement aux urnes car 

c’est le moment du changement, sinon il sera inutile de se repentir ». « La bonne 

démocratie commence par les élections honnêtes, et les élections obtiennent leur 

légalité constitutionnelle et populaire de la participation massive et du vote 

consciencieux et libre. Il est improbable qu’un peuple espère une saine 

gouvernance si le choix de ses représentants est mauvais ». « Il est temps que tu te 

réveilles, peuple libanais ! L’opération du sauvetage du Liban démocratique est 

possible, et même déterminante, si les élections législatives débouchent sur un 

pouvoir national nouveau capable de réconcilier le peuple avec son Etat ». C’est 

après avoir prié pour le rétablissement de Sa Sainteté le Pape François et commenté 

l’évangile du jour sur l’apparition au bord du lac (Jean 21, 1-14), que Sa Béatitude 

a appelé à « avoir confiance en Jésus ressuscité d’entre les morts et présent dans 

son Eglise et dans la vie de chacun et chacune de nous, et particulièrement lorsque 

nous sommes en difficulté. Il est présent pour aider et orienter : Jetez le filet du côté 

droit de la barque et vous  trouverez ».   

La leçon que je tire pour ce dimanche part en effet de la confiance que nous avons à 

mettre en Notre Seigneur Jésus Christ, dans la situation catastrophique qui est la nôtre, 

et débouche sur un message d’espérance que nous avons à porter à notre peuple et à 

nos jeunes en particulier. Faut-il d’abord que nous soyons nous-mêmes, évêques et 

prêtres disciples du Christ, convaincus que la présence du Christ ressuscité ranime en 

nous la foi et transforme notre tristesse en joie, peur en courage, notre désespoir en 

espérance et notre isolement en dévouement missionnaire !   

 

+ Père Mounir Khairallah  

   Évêque de Batroun  

 

 

 

 

 


